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soin de lui dire quelque chose, il vous
foutra un coup de pied, et voilà. Il faut
vous approcher tranquillement, comme je
fais, et au moment où vous pénétrez dans
la stalle; caresser doucement le cheval en
lui criant: "Oh là! Hiii ! " Vous avez
compris, n'est-ce pas ? Criez un peu, pour
voir.

Le jeune homme obéit, lança un: "Oh
là ! iii !" qui fit tordre tout l'escadron.

Marjalet haussa les épaules:
-Mon pauvre garçon, déclara-t-il, vous

parlez aux chevaux comme une huître.
Vous êtes bâti pour faire- un cavalier,
comme moi pour faire un marchand de
peaux de lapins!

Un éclat de rire bruyant accueillit cette
saillie. Marjalet se rengorgea, flatté dans
son amour-propre. Il adorait faire l'homme
d'esprit et donner la comédie à ses sol-
dats.

Il continua : .
-Allons, c'est bon ! Bridonnez-moi

cotte bête-là.
Adalbert de la Valmoubrée s'approcha

à nouveau du cheval, détacha le licou qui
le maintenait, et se mit en demeure de
lui passer le bridon. Malheureusement,
Macadam ne se prêta pas à l'opération
avec toute la bonne volonté qu'on eût pu
espérer de son excellent caractère. Il de-
meura, la tête rejetée en arrière, les mà-

ýlhoires obstinément serrées devant le
mors qu'on lui tendait.

-Eh, bien ! est-ce pour aujourd'hui l
<lit Marjalet d'une voix railleuse.

La Valnoubrée ne répondit pas, conti-
nuant sa lutte contre Macadam, lui. frap-
pant rudement le mors contre les dents.
Buté à son entêtement, l'animal ne cédait
pas, s'impatientait peu à peu, commen-
çant à piétiner le fumier sous ses pieds,se
dérobant de droite à gauche. Brusque-
ment, il s'emballa, ronifla, hennit bruyam-
tient, et lança en arrière une ruade si
violente, que Marjalet distingua les'sept
clous du fer, à un pouce de son visage.

-Nom de nom ! cria-t-il furieux, ce
Lougre-là va nous taire casser la gueule à
tous ! Peut-on voir une moule pareille !

Affolé, ahuri, le débutant insistait, s'ef-
çant de mâter la bête et de la bridonner
par surprise; mais tout à coup, comme
s'il eût flairé le piège, Macadam lit volte-
face et se jeta hors de la stalle.

-Ah ! très bien, beugla Marjalet, le
voilà qui va fiche le camp! Tirez la chaî-
ne, tirez la chaîne!

Macadam, en effet, dégagé de tout lien,
venait de s'éngager sur le chemin, au ga-
lop. En trois bonds il fut à la porte, ren-
versant le garde d'écurie qui tentait de
lui barrer le passage et s'élança au dehors
comme un fou, entraînant le triste Adal-
bert qui s'était jeté au devant de lui et
cramponné à sa crinière dans un effort
désespéré. I mmédiatement, tout fut aban-
donne; les hommes, ravis de -l'incident,
se précipitèrent en masse à la poursuite du
fuyard auquel la porte du quartier eût

permis de gagner la rue et d'aller révolu-
tioniier toute la ville. Macadam, au sur-
plus, n'en demanda pas tant, et, après quel-
ques galopades et zigzags variés à travers
la cour, il vint paisiblement échouer à
l'abreuvoir où il s'enfouit le nez dans
l'eau, étanchant une soif ardente.

La Valmonbrée, plus mort que vif, était
devenu couleur de sa chemise. Quant à
Marjalet, il n'y voyait même plus; il arri-
va, vacillant, les joues tremblantes de co-
lère:

-Ah ça ! vous on faites <le propres,
vous, encore! Voilà que vous lâchez l'écu-
rie, maintenant!

- Mon capitaine ! hasarda le jeune
homme.

-- Assez ! commanda l'oflicier, vous êtes
un propre à rien, voilà ce que vous êtes !
Et puis, vous me dégoûtez à voir ; allez
vous faire couper les cheveux.

IV

Cependant il fallait coucher le jeune de
la Valmonbrée, et le fourrier, à qui cette
pensée était venue, arriva à la chambrée
où il tomba en pleine corvée le pommes
de terre.

Il était en tenue de sortie, pantalon
garance et gants blancs. Il s'avança,écra-
sant sous sa botte les épluchures qui cou-
vraient le sol.

-Il va falloir une fourniture à ce gar-
çon-là, dit-il ; mais il est trop tard, main-
tenant, pour lui en procurer une. Avez-
vous un lit libre, ici ?

-Mon Dieu, répondit le brigadier, il
y a lagrappe et Faës qui sont punis de
salle de police.

-Eh bien, reprit l'autre, c'est parfait;
il couchera ce soir dans le lit <le Faus, et
nous verrons demain à lui trouver une
place.

La Vahnîonbrée accueillit sans enthou-
siasne la perspective de s'aller étendre ei
des draps d'une propreté équivoque. Quant
aux deux autres, is s'arrêtèrent net, une
pomme le terre entre les doigts, tandis
que cette même et terrible pensée leur
venait à l'un et à l'autre:

-Oh ! nom d'un chien de nilin d'un
chien ! y va s'étaler dans le fromage.

Ils passèrent la fin de la journée dans
des angoisses inexprimables, tirant des
plans gros comme des malles pour tâcher
d'éloigner le blu, le temps de flanquer la
fourniture en l'air et de reprendre leur
charcuterie. Peine perdue; le bleu résistait,
s'obstinait à ne pas déguerpir, convaincu
que toute la chambrée complotait contre
son repos pour lui mettre son lit en bas-
cule ou lui couper du chiendent dans ses
draps. 'routes leurs combinaisons t'onbè-
relit devant l'entêtement du jeune homme
à ne pas mettre le pied dehors et à ne pas
perdre de vue, une seule minute, la place
que le fourrier lui avait désignée pour
passer sa première nuit.

.Enfin la journée s'acheva; le trompette
de garde sonna aux consignés, et Faës et
Lagrappe se rendirent au poste, s'en re-
mettant à la grâce de Dieu de ce qu'il
allait advenir.

Exténué par les fatigues du voyage et
par les émotions du jour, Adalbert de la
Valmonbrée se disposait à se coucher,
quand le capitaine reparut. Il sortait de
prendre son café, la joue rouge comme
braise, puant l'alcool d'une lieue, n'ayant
point voulu rentrer sans avoir fait une
petite visite d'amitié au protégé de Gues-
willer. Il poussa brutalement la porte, le
chercha un instant des yeux, vint enfin
se placer devant lui, le regardant prépa-
rer son coucher, suivant ses mouvements
sans rien dire.

Brusquement:
-Quel bougre d'andouille, fit-il. En

voilà une façon de faire sa couverture
Et, comme l'autre se taisait:
-Tenez, foutez moi le camp de là; ça

me dégoûte de voir un empaillé pareil.
Regardez-moi, je vais vous faire voir coin-
ment on défait un lit, vous tâcherez de
vous en souvenir.

Il l'avait repoussé d'une bourrade. En
un instant, avec une dextérité admirable
d'ancien troupier, il eut dégagé le traver-
sin et rejeté la couverture sur laquelle il
rabattit le drap.

-Voilà, dit-il, et maintenant...
Mais il s'arrêta, surpris de la légère

résistance que sa main rencontrait.
-Qu'est-ce (lue c'est que ça 1
Le drap vola, les couvettures violemn-

ment repoussées s'entassèrent sur le pied
du lit, et le fromage du cantinier apparut
dans toute son appétissante splendeur.

Manifestement idiotisé, Marjalet se
tourna vers la Valmonbrée:

-Qu'est-ce que cela signifie 1
-Mais je n'en sais rien, moi, lit l'autre.
-Ah! vous n'en savez rien, continua

Marjalet, eh bien, je m'en vais vous le
dire. Ça signifie purement et simplement
que vous êtes un goinfre et un porc, qui
cachez vos provisions dans un lit qui n'est
pas même le vôtre, pour les dévorer sour-
noisement, à l'insu de vos camarades.

A ces mots, un murmure s'éleva:
-- loû ! hoû! Il fait Suisse! Il fait

Suisse!
-Parfaitemenit, reprit Marjalet, vous

vous conduisez d'une façon ignoble, et si
vos camarades vous passaient en couverte,
ce n'est fichtre pas moi qui les en empê-
cherais.

Ce mot déchaîna une tempête:
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